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L
e bien le plus précieux, la paix, s’éloigne 
aujourd’hui de l’Afrique, de l’Ukraine et d’ail-
leurs. Chez nous, elle semble de plus en plus 
compromise et fragile. Nous le savons, la paix 

ne peut être que la conséquence de conditions pour les-
quelles nous devons nous engager de toutes nos forces. 
La plus nécessaire est celle de la justice que nous nous 
devons les uns envers les autres. Elle est puissamment 
exprimée dans cette belle prière tirée de la liturgie des 
Heures (le “bréviaire” des prêtres et des consacrés) : 
“Dieu, qui a révélé au monde que les artisans de paix 
seront appelés tes fils, aide-nous à rechercher toujours 
cette justice qui seule peut garantir aux hommes une 

paix solide et durable”.
Mais comment faire lorsque la justice de-

vient un sentiment individuel, subjectif, 
capable d’entrer en compétition et en 

conflit avec la compréhension qu’en 
a le voisin ? Par exemple, si les res-
sources de la planète se trouvent 
de plus en plus limitées, comment 
les partager sans initier des senti-
ments de frustration, de colère, de 
compétition et de conflit ?

En fait, il existe un autre front de com-
bat pour la paix : la “sobriété heureuse”, 

la simplicité, la redécouverte du Royaume 
“au-dedans de nous !” (Luc 17, 20), dans la 

saine jouissance de ce qui est déjà là, au lieu du 
désir d’accaparement incessant pour tout ce que nous 
ne posséderions pas !
Pour ma part, quelques jours de congé m’ont donné 
l’occasion de m’émerveiller devant des plantes sauvages. 
La richesse et la variété de celles-ci ouvrent des mondes 
inconnus, dont une contemplation approfondie peut 
procurer un immense et réel bonheur ! 

Aujourd’hui, la raréfaction des ressources énergétiques 
risque de nous forcer le pas sur ce que nous ne savons 
pas suffisamment choisir par nous-mêmes !

“Ne rien vouloir de plus”

Dans les dernières pages de l’ouvrage monumental La 
Cité de Dieu, saint Augustin a cette prière et cette vision : 
“Cette heureuse cité verra alors comme un grand bien 
que l’inférieur n’ait aucune jalousie envers tous ceux 
qui sont au-dessus de lui. Nul ne voudra plus être ce 
qu’il n’a pas reçu, bien que lié à celui qui l’aura reçu par 
le lien de concorde plus pacifique ; de même que dans 
le corps, l’œil ne cherche pas à devenir le doigt, alors 
que l’organisation pacifique du corps dans son entier 
contient l’un et l’autre membre. Chacun aura ainsi son 
présent, l’un plus grand, l’autre plus petit. Et aussi celui 
de ne rien vouloir de plus !” 
Oui, pour le bien de la paix, le désir effréné de consom-
mation et de profit est appelé à être courbé et maintenu 
dans des proportions de raison. Dans les psaumes, Dieu 
est décrit comme celui qui “ronge comme un ver le désir 
de l’homme !” (Psaume 38, 12).
De son côté, saint Paul demande de “rechercher ce qui 
contribue à la paix, et ce qui nous associe les uns aux 
autres en vue de la même construction” (Romains 14,19). 
“Nous n’avons pas la paix”, expliquait mère Teresa de 
Calcutta, “parce que nous ne nous appartenons pas 
suffisamment les uns les autres !” Tout est dit avec une 
étonnante simplicité. Pourtant, dans notre monde, pas-
ser du lien consommateur à une appartenance mutuelle 
responsable, c’est un vrai défi !
À l’aube d’une nouvelle année pastorale marquée par 
des changements importants d’organisation, que nous 
n’oubliions pas d’œuvrer en vue du bien le plus précieux, 
la paix !

Père Pascal Durand

Le bien le Le bien le plus précieuxplus précieux

La contemplation 
approfondie de 
simples fleurs 
sauvages peut 

procurer un 
immense et réel 

bonheur !
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À voir

Un documentaire sur la vie 
des migrants à Paris
“Que m’est -il permis d’espérer ?” est un film de Vincent 
Gaullier et Raphaël Girardot, soutenu par l’ACAT France 
dans le cadre de son engagement en faveur de la protec-
tion du droit d’asile pour toute personne craignant d’être 
persécutée dans son pays d’origine. Ce documentaire sera 
diffusé le mardi 18 octobre au cinéma Rex de Sées à 20 h 
suivi d’un débat avec l’un des cinéastes et un membre de 
la Cimade.

Le thème : les deux cinéastes décident en 2016 d’arrêter 
leur caméra sur les 4 000 migrants qui errent dans les 
rues de Paris, en se concentrant sur quelques-uns. Dans 
le camp ouvert à Paris, porte de la Chapelle, des réfugiés 
sont en transit. Quelques jours à peine d’humanité dans ce 
centre de “premier accueil”. Là, ils se reposent de la rue où 
ils ont échoué après un voyage de plusieurs mois. Souvent 
de plusieurs années. Mais, déjà, ils doivent affronter la 
préfecture et entendre la froide sentence administrative…

Martine Meyer
Équipe ACAT de Sées
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Le père Bambara s’en va,
le père Mandungu arrive

près avoir été fêté par les parois-
siens en l’église de Mortrée le 
31 juillet, le père Joseph est reparti 
au Burkina Faso appelé par son 

évêque à de nouvelles tâches. Nous le 
remercions pour ses trois années passées 
en notre paroisse et nous l’accompagnons 
de tous nos vœux. Nous accueillerons le 
père Simon Mandungu début septembre, 
nous lui souhaitons la bienvenue. Il a bien 
voulu se présenter et répondre à quelques 
questions.
“Prêtre fidei donum, je suis originaire du 
diocèse de Mbujimayi, en République 
démocratique du Congo. Avec au moins 
90 millions d’habitants, c’est le quatrième 
pays d’Afrique par la population. Le dio-

cèse de Mbujimayi compte aujourd’hui 
238 prêtres diocésains (sans compter les 
religieux), 93 paroisses avec une popu-
lation servie d’environ quatre 
millions d’habitants.
Ordonné prêtre le 30 juillet 
2013, je suis deuxième d’une 
famille chrétienne de sept 
enfants (5 filles et 2 garçons). 
Après mes études de maths-
physiques, je suis entré au 
grand séminaire pour devenir 
prêtre. Déjà en stage avant 
l’ordination, j’ai été nommé 
procureur diocésain et directeur de pro-
duction, fonction que j’ai assurée jusqu’en 
juin 2021 tout en étant successivement 
vicaire dominical de trois paroisses puis 
curé de la paroisse Saint-Etienne. En 
plus de ces charges j’ai été membre du 
centre catholique de musique au diocèse 
de Mbujimayi en qualité de claviériste et 
guitariste.

Passionné et curieux

Je suis également passionné de méca-
nique, d’informatique, d’électricité, d’im-
primerie, de photographie, de dessin, de 
sculpture, de musique et de lutherie… 
C’est peut-être trop mais je tente de tou-
cher à tout. J’apprends toujours en auto-
didacte. J’aime découvrir des nouveaux 
outils, des nouvelles techniques

Je suis envoyé au diocèse de Séez dans le 
cadre du jumelage de nos deux diocèses. 
J’ai découvert la France le 18 décembre 

2021. Depuis janvier 2022, je 
suis en paroisse tous les week-
ends et pendant les vacances 
pour la pastorale. En semaine, 
je vais au lycée professionnel 
de Giel Don Bosco pour suivre 
plusieurs formations en méca-
nique automobile, électricité, 
froid et climatisation et là, je 
reste dans la communauté des 
Pères salésiens.

J’ai accueilli avec joie ma nomination 
à Séez où je vais me rendre avant le 
1er septembre pour y exercer ma mis-
sion de prêtre auprès du peuple de Dieu 
en m’approchant des jeunes, des per-
sonnes âgées et des malades aussi en 
administrant les sacrements… J’aimerais 
apprendre, découvrir la nouvelle culture. 
Je voudrais bien avec la grâce de Dieu, 
que les fidèles chrétiens m’aident à réa-
liser cette mission.
À la fin de mon séjour au diocèse de 
Séez, j’espère continuer mon ministère 
sacerdotal au diocèse de Mbujimayi 
comme prêtre-mécano et encadrer des 
jeunes dans leurs métiers. Ce contact 
sera toujours pour moi une occasion 
d’évangélisation”.

Propos recueillis  
par Daniel Maincent
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Un patrimoine méconnu 

Les vitraux de la grande chapelle de la Miséricorde

Les lectures de ce dimanche 7 août, (19e 
dimanche du temps ordinaire), nous disent 
que nous “sommes de passage sur terre 
comme des étrangers”. La paroisse, au sens 
étymologique du terme, est 
un lieu de transit vers l’autre 
rive ! Voici donc l’occasion de 
me rappeler que le chemin se 
poursuit, et que je ne suis pas 
encore “à la maison” !

Un dernier mot ?
Mes remerciements surtout 
à toutes celles et ceux qui, 
chacun dans son domaine, 
ont travaillé à la paroisse avec 
leurs désirs de faire au mieux.

Et nous, nous pouvons  Et nous, nous pouvons  
remercier le père Pascal pour remercier le père Pascal pour 
tout ce qu’il nous a apporté et tout ce qu’il nous a apporté et 
croyons qu’il apportera beau-croyons qu’il apportera beau-
coup à ses futurs paroissiens.coup à ses futurs paroissiens.

Bernard Hitier
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Après de nombreuses années passées en Afrique, 
pouvez-vous nous dire les différences entre les paroisses 
africaines et françaises ?
Les paroisses rurales africaines ressemblent aux paroisses 
rurales françaises mais avec une différence importante : là-bas, 
les communautés vivantes sont nombreuses mais avec peu de 
lieux de culte alors qu’ici il y a souvent une seule communauté 

de prière mais avec beaucoup de lieux pour célé-
brer. En Afrique, les laïcs participent activement à 
l’animation de ces communautés, en particulier par 
les moyens de catéchistes institués.

Quelles sont les actions les plus marquantes 
de votre apostolat au Mêle ?
La constitution d’une équipe missionnaire a été 
l’occasion d’une grande joie. La participation de cette 
équipe à la préparation des messes du jeudi dans 
les villages ou d’activités autres, tel le “dimanche 
autrement” fut d’un grand soutien. Les dimanches 

“autrement” ont proposé des rencontres moins formelles que 
la messe dominicale, destinées à des personnes peu à l’aise 
avec la liturgie.

Notre évêque vous charge d’une nouvelle mission. 
Comment ressentez-vous cette nomination ?

Une belle assemblée avait répondu, le 25 juin, 
à l’invitation des sœurs pour une première 
édition de la Nuit des églises au sein de leur 
communauté ! Un montage photographique de 
qualité et une recherche historique approfondie 
dus à Francis Bouquerel ont permis de découvrir 
avec intérêt et étonnement ce trésor patrimonial.

Les auteurs de ces vitraux
Deux noms apparaissent : Maréchal et Champigneulle. La date 
supposée de leur installation : 1874- 1875. Laurent Charles 
Maréchal né à Metz en 1801. Il s’intéresse à l’art du vitrail qui 
connaît un renouveau grâce au mouvement du romantisme et 
ouvre un atelier en 1838. Peintre d’origine, il excelle dans l’art 
du vitrail tableau. Il perfectionne les techniques. Le succès est 
au rendez-vous et la fabrication devient industrielle ! Suite à un 
incendie en 1866, il s’associe à Charles-François Champigneulle 

P. Charles et P. Pascal.P. Charles et P. Pascal.

La paroisse  
est un lieu  
de transit  

vers l’autre 
rive ! 

Père Pascal : “Le chemin se poursuit…”

qui produit des sculptures religieuses de 
façon industrielle lui aussi. Il reste toutefois 
le directeur artistique.

La technique utilisée :  
les émaux

L’originalité des vitraux de la chapelle réside 
dans le fait qu’ils ont été réalisés par un 
peintre verrier. On ne parlait pas de maître 
verrier à l’époque. En effet, quand on créait 
un vitrail, on faisait de la peinture sur verre. 
On n’assemblait pas de petits morceaux de 
verre colorés mais on peignait comme sur 
une toile non plus avec de la grisaille mais 
avec des émaux obtenus à partir de verres 
broyés. On appliquait sur le verre destiné au 
vitrail une pâte colorée.

Le père Pascal Durand a rejoint, en cette rentrée, sa nouvelle mission sur les trois 
paroisses de Saint-Godegrand (Le Merlerault), Saint Pierre-Saint André en Auge (Gacé)  
et Saint-Benoît en Pays d’Auge (Vimoutiers). Nous l’avons interrogé sur son parcours, 
passé et à venir.
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Un patrimoine méconnu 

Les vitraux de la grande chapelle de la Miséricorde
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P. Charles et P. Pascal.P. Charles et P. Pascal.

epuis quelques mois, nous savions 
que le père Charles Soro qui fut 
le curé de la paroisse Saint-Gilles 
pendant six ans, devait venir cet 

été en France. Hélas, la COVID 19 et ses 
mesures sanitaires lui avait interdit de 
nous rendre visite. Cette année, les pro-
tocoles furent allégés et il put envisager 
ce déplacement. 
Toutefois, cette réouverture des fron-

tières amena un afflux 
de demande de visas et 
ce n’est qu’au dernier 
moment que nous sûmes 
qu’il pouvait venir.
Depuis sa dernière venue 
dans notre pays, il a quitté 
sa paroisse de Gourcy 
pour Ouahigouya où il 
est chargé de la fondation 
d’une maison de retraite 
pour prêtres âgés. 
Cette maison est ins-
tallée sur un terrain de 
vingt-deux hectares qui 
doit accueillir à terme un 
sanctuaire marial et un 
accueil des pèlerins, une 
grande église, une école 
et un orphelinat, le tout 
entouré d’arbres à planter. 

Chaque semaine, il assure des confes-
sions à la grotte du sanctuaire marial. 
À cette mission s’ajoute l’aumônerie d’un 
couvent de clarisses chez qui il célèbre 
sa messe quotidienne.
Ces missions touchent à leur fin car 
à l’automne prochain, le père Charles 
rejoindra le séminaire interdiocésain 
Saint-Pierre et Saint-Paul de Kossoghin 
à Ouagadougou. Ce séminaire accueille 
180 séminaristes. Il y accompagnera plus 
particulièrement les séminaristes de son 
diocèse. Nous penserons particulière-
ment à lui dans cette nouvelle mission.

Une situation compliquée 
au Burkina
Après ces bonnes nouvelles, nous 
avons évoqué la situation dégradée du 
Burkina Faso et de la zone dite des Trois 
Frontières (Burkina Faso, Mali et Niger). 
Lorsque le père Soro était notre curé, 
son pays était sûr avec une armée forte 
qui s’opposait avec succès aux raids des 
Djhadistes. Depuis, la situation politique 
s’est détériorée et la presse nous rend 
compte trop fréquemment d’attentats 
dans des édifices religieux mais aussi 
d’attaques de plus en plus fréquentes 
de villages qui sont la cible de raids 

meurtriers qui s’accompagnent de pil-
lages et de destructions des bâtiments 
et des récoltes. Le développement de 
ces bandes armées est dû à des raisons 
politiques et économiques — la présence 
de richesses minières, en particulier d’or, 
attire des convoitises — et si certains 
ont des motifs religieux de faire le dji-
had, d’autres sont des bandits de grands 
chemins.
La population souffre énormément de 
cette situation qui entraîne des tourments 
physiques auxquels s’ajoute la destruc-
tion de leur cadre de vie. Des déplace-
ments qui se faisaient sans problème 
sont devenus aujourd’hui à risques. 
L’exemple du père Joël dont personne 
n’a de nouvelles depuis plus de deux ans 
nous touche de près puisqu’il était venu 
plusieurs fois dans notre diocèse.

Nous assurons le père Soro de nos 
prières, pour son pays qui traverse une 
période troublée et pour sa prochaine 
mission au séminaire interdiocésain, et 
de nos remerciements pour sa visite au 
Mêle qui permet à notre curé de prendre 
des vacances.

Bernard Hitier

Des nouvelles du Père Soro

L’utilisation des émaux donne aux vitraux 
de la chapelle une brillance et un modelé 
qui permet de se rapprocher avec réa-
lisme de la photographie. La représenta-
tion des personnages en est une parfaite 
démonstration.

Le thème

C’est principalement celui du Rosaire 
avec la représentation des différents 
mystères. Saint Dominique est à l’origine 
de la prière du rosaire après une appa-

rition de la Vierge qui s’est présentée à 
lui sous le vocable de Notre-Dame du 
Rosaire. Cette impulsion évangélisatrice 
du rosaire, relayée par ses successeurs, 
a fait de ce culte particulier une prière 
universelle de l’Église.
D’autres vitraux sont dédiés au Sacré-
Cœur (le pape Pie IX en a étendu la fête 
à toute l’Église en 1856), à saint Joseph 
(patron de l’Église universelle) et à saint 
Vincent de Paul (Maréchal, humaniste et 
proche du monde ouvrier a une sœur qui 
est entrée dans la congrégation des sœurs 

de Saint-Vincent de Paul). Le 25 juin, la 
Nuit des églises se clôturait par un verre 
de l’amitié et ce souhait : permettre au 
plus grand nombre de venir admirer ces 
vitraux ! Ce sera possible à l’occasion des 
prochaines Journées du patrimoine, les 
17 et 18 septembre.

Merci aussi à Juliette pour son implication 
dans l’organisation de cette soirée !

Anne-Marie De Jaegher
(à partir des notes de Francis Bouquerel)

D
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Depuis combien d’années êtes-vous 
prêtre ?

Je fête cette année mon jubilé d’argent, 
25 ans de sacerdoce, ayant été ordonné 

prêtre le 29 juin 1997 en même temps que 
le père Édouard Léger. Je suis le petit dernier 

d’une fratrie de sept enfants.

Comment est née cette vocation et pourquoi avoir 
choisi le diocèse de Séez ?
Très jeune, j’ai eu conscience d’être “un petit enfant gâté du Bon 
Dieu” appelé à suivre Jésus dans le don de ma vie. Beaucoup 
de communautés religieuses m’attiraient, avant tout pour des 
raisons humaines. L’idée d’y entrer était sécurisante et enthou-
siasmante : ils étaient nombreux, jeunes et dotés d’un habit 
religieux. Finalement j’ai choisi le diocèse de Séez pour sa 
ruralité et “l’atterrissage” fut beaucoup plus décapant !

Vous êtes prêtre diocésain. Dans quelles paroisses avez-
vous exercé votre ministère jusqu’à aujourd’hui ?
J’ai fait preuve d’une grande stabilité, ayant passé 12 ans dans le 
bocage comme vicaire à la paroisse Marcel Callo (Flers) et curé 
de la paroisse Saint-Pierre - Saint-Paul en Bocage (La Lande-
Patry), puis 13 ans curé des paroisses Saint-Pierre - Saint-
André-en-Auge (Gacé) et Saint-Godegrand (Le Merlerault).

Quelles ont été vos joies mais aussi vos difficultés ?
Vivre de Jésus-Christ et le faire aimer est ma plus grande joie. 
Être témoin privilégié du cheminement intérieur de foi et d’amour 
vécu par certains est un vrai bonheur. Je me suis souvent senti 
tout-petit et même un peu gêné : qui suis-je pour être déposi-
taire de ce qui se vit à l’intime des personnes ? Ainsi suis-je un 
amoureux de la foi chrétienne et de l’Église, épouse du Christ.
Pour prendre une comparaison, je suis un peu comme un 
entraîneur de foot, amoureux du foot, heureux de jouer dans 
certains stades plus que d’autres. Mais quelle souffrance face 
à toutes ces situations où l’attachement au stade prime devant 
l’amour du foot ! Il m’a souvent été demandé de “faire vivre des 
églises” sans désir de vivre en Jésus et par Lui. Sans l’amour 
du Christ et de son Église avec un grand “E”, toutes nos “églises 
bâtiments”, aussi belles soient-elles, sont des coquilles vides.

“Le torrent” est une association que vous avez créée et 
qui vous tient à cœur. De quoi s’agit-il ?
Lorsque les problématiques sociétales relevaient de l’éducation 
et du soin, les curés suscitaient la création de communautés reli-
gieuses enseignantes et soignantes. Aujourd’hui, que proposer 
pour répondre au grand tourment de notre époque relevant de 
l’anxiété, du stress et de la déconnexion du réel, confortée par 

la multiplication des écrans ? L’intuition du 
Torrent est d’offrir des lieux où les personnes 
puissent bénéficier d’un accompagnement 
aidant à se poserposer (poser ses valises, écrans, 
etc.), déposerdéposer (ce qui est plus ou moins lourd 
à porter…), reposer reposer (dormir et repositionner 
ce qui est important et ce qui l’est moins…), 
composercomposer (au lieu de chercher à changer les 
personnes, travaillons l’environnement et 
le terreau qui les affectent…) et transposer transposer 
(chacun est capable d’une fécondité dont il 
n’a même pas idée) : “Au Torrent il s’abreuve 
en chemin, c’est pourquoi il redresse la tête.” 
Psaume 109.7 (www.au-torrent.fr)

Quelle y est aujourd’hui votre mission ?
Aujourd’hui, nous avons ouvert la Maison 
Léonie à Alençon pour jeunes mineurs de 
10 à 17 ans en soutien scolaire et en internat, 
scolarisés dans les établissements environ-
nants et dont je suis le conseiller ecclésias-
tique. De plus, la SCI Saint-Evroult créée au 
milieu de la forêt de Saint-Evroult-Notre-
Dame-du-Bois, offre un lieu de chantier 
dans le même esprit, pour des majeurs ou 
des groupes de jeunes organisés comme 
les scouts.

Vous venez nous rejoindre sur le pôle 
missionnaire du pays de Sées, en 
résidence au Mêle. Comment recevez-
vous cette nouvelle mission ? Quels 
seraient déjà vos projets, vos souhaits ?
Pour avoir vécu quelques mois avec le père 
Pascal Durand, je connais ses mérites, sa 
simplicité et son humilité. Ce n’est pas facile 
de prendre sa suite, d’autant plus que contrai-
rement à moi, il était à temps plein sur la 
paroisse. Peut-être devrais-je tout d’abord 
me faire pardonner ce que je suis et mon 
manque de disponibilité ? 

Dans la limite de mes moyens, je souhaite 
me mettre au service de tous pour soutenir 
l’éclosion des dons et talents propres à cha-
cun. Nous avons naturellement tendance à 
nous reposer sur nos acquis et entretenir 
ce qui fonctionne : j’espère que mon arrivée 
sera l’occasion, pour le plus grand nombre, 

Un nouveau pasteur   pour notre communauté
Pô

le
 m

is
si

on
na

ir
e

Père Gabriel, vous exercerez dorénavant votre ministère sur notre 
pôle. Vous n’êtes pas un inconnu pour beaucoup d’entre nous 
mais nous aimerions cependant vous connaître un peu plus. 

Permettez ces quelques questions…
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Un nouveau pasteur   pour notre communauté
de se renouveler, permettre à de nouveaux 
visages de prendre leur place et encoura-
ger chacun à répondre aux appels reçus 
de l’Esprit saint au service de tous.

Quelles sont vos autres 
responsabilités sur le plan 
diocésain ?
Membre de l’équipe diocésaine de la 
pastorale familiale, du CLER amour et 
Famille, et de l’équipe du sanctuaire Louis 
et Zélie Martin d’Alençon, j’ai aussi été 
sollicité comme conseiller religieux du 
district Orne-Calvados des guides et 
scouts d’Europe et enfin élu modérateur 
général de l’AFCP (Association pour la 
formation chrétienne de la personne - 
https ://asso-afcp.fr/). Celle-ci est res-
ponsable de l’IKW (Institut Karol Wojtyla) 
à Paris, des sessions “amour, sexualité, 
vie chrétienne” l’été à Solesmes et d’un 
service d’accompagnement.
Cela fait beaucoup de choses à mener en 
parallèle, bien que je ne sois pas spécia-
lement multitâche…

Nous avons été invités par le pape 
François à réfléchir sur la synodalité. 
Quelle serait pour vous la priorité en 
tant que pasteur ?
De fait l’Église est synode (“sun-odos”, 
en grec “avec chemin”), au sens où nous 
sommes ensemble en chemin vers la 
Jérusalem céleste, membres d’un même 
corps appelé à grandir et s’épanouir. Loin 
d’être une vie de débats plus ou moins 
stériles, la vie synodale est une vie orga-
nique où chaque membre est appelé à 
découvrir et développer sa propre identité 
au service de tous.
Comme le dit le Concile Vatican II : “La 
personne humaine est la seule créature 
voulue pour elle-même, appelée à se 
réaliser dans le don libre et désintéressé 
de soi”. Lorsque chacun se sent accueilli 
et aimer pour lui-même - et non d’abord 
pour ce qu’il peut apporter à l’ensemble 
-, alors il peut entrer dans une vie de 
purification et de service gratuit, qui est 
épanouissement et réalisation de soi.

Vous avez, depuis peu, fait le choix 
du port de la soutane. Pourquoi ?
Effectivement, je me sens davantage libre 
de porter cet habit. Pour grandir dans 
la liberté d’éclore à la nouveauté, il est 
nécessaire d’être enraciné. Coupé de ses 
racines, un arbre est condamné à mourir. 
Pour autant, un vieux pommier n’a jamais 
donné de vieilles pommes !
Identité et ouverture vont de pair : il est 
nécessaire d’apprendre à assumer pai-
siblement son identité tout en consen-
tant à être régulièrement émondé, pour 
pouvoir ouvrir sereinement les bras et 
le cœur à l’imprévu de Dieu et l’inconnu 
de l’homme.
Tout est grâce et je voudrais, à la fin de 
ma vie, pouvoir dire avec saint Jean de la 
Croix : “Si dans le monde je ne suis vu, 
dorénavant ni rencontré, dites que je me 
suis perdu, mon amour m’ayant emporté. 
J’ai voulu me perdre, par-là je fus gagné.”

Bienvenue parmi nous Père Gabriel !Bienvenue parmi nous Père Gabriel !

Propos recueillis  
par Anne-Marie De Jaegher

65 ans de sacerdoce, une 
vie consacrée au service de 
l’Évangile, au service de l’Église 
totalement au service des autres 
au nom de sa foi dans le Christ. 
Le père Guérin a fait mémoire 
de ce long parcours comme 
enseignant et curé de paroisse.

e fut ce 7 juillet à Montligeon, sa 
paroisse, dans la basilique Notre-
Dame que Roland Guérin a célébré 
une messe anniversaire d’action 

de grâce, entouré de ses proches et de 
nombreux amis venus lui témoigner leur 
attachement.
Quatre prêtres l’entouraient et concé-
lébrèrent avec lui : Don Paul Denizot, 
recteur du sanctuaire, le père Jacques 
Roger à qui le père Guérin a enseigné 
le latin, l’histoire et la géographie, le 
père Pierre-Yves Émile, ancien curé de 
la paroisse Saint-Gilles et le père Pascal 

Durand, curé (jusqu’en septembre 2022) 
de cette paroisse.
Les paroissiens de Saint-Gilles sont venus 
nombreux, du Mêle, de Sainte-Scolasse 
et de bien d’autres villages environnants. 
L’assistance, recueillie, en communion 
avec le père Roland Guérin a fait réson-
ner sous les voûtes majestueuses de la 
basilique des chants de louange guidée 
par sœur Cécile.
Toujours actif sur la paroisse, le père 
Guérin seconde efficacement les prêtres. 
Fidèlement présent, il assure chaque 
semaine la messe à Sainte-Scolasse 
ainsi que la messe mensuelle au foyer 
Les Périnettes.

Merci père Guérin, pour votre présence 
parmi nous, pour vos homélies qui sont 
de profonds messages de foi, d’Espérance 
et d’amour. Merci pour votre écoute, votre 
patience, votre regard sur notre monde 
et votre réflexion empreinte de sagesse.

Le père Roger, nous a donné rendez-vous 
dans cinq ans : nous serons présents. En 
attendant, nous vous prions de croire, 
père Guérin, à notre fraternelle amitié.

Andrée Cornalba

Le père Roland Guérin fête ses 65 ans de sacerdoce 

C
Père Guérin 65e Anniversaire  
de la 1re messe à Montligeon. 
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Des célébrations  en images

U n groupe d’une vingtaine de paroissiens d’Anet (Eure-
et-Loir) s’est rendu le samedi 30 avril en pèlerinage à 

Cléray : saint Latuin est en effet le patron secondaire de l’église 
d’Anet dédiée par ailleurs à saint Cyr et sainte Juliette. Alors 
qu’à Anet, l’accent est mis sur l’épopée des reliques et le soin 
jaloux avec lequel elles ont été en partie conservées, à Cléray 
Bernard Chevalier nous faisait découvrir le site, autrefois nous 
dit-il dans un écrin de forêt, où le saint ermite dut passer la fin 
de sa vie et mourut.

L’église de Cléray et la fontaine Saint-Latuin 
nous ont laissé une inoubliable impression 
de solidité et de douceur. Nous avons admiré 
la restauration intérieure si soignée, cadre 
dans lequel notre curé, le père Pierre Marie 
Belledent, a célébré la messe. Nous remer-
cions chaleureusement M. Chevalier pour 
son accueil.
Cette visite s’est prolongée par celle de la 
cathédrale de Sées l’après-midi, passionnante 
aussi, guidée par l’abbé Olivier Prestavoine, 
sans compter un très bon arrêt pour le déjeu-
ner au Centre d’accueil la Source. Tous les 
participants ont gardé un excellent souvenir 
de cette escapade et nous serions très heu-
reux de pouvoir accueillir les membres de 
l’association Saint-Latuin à Anet, par exemple 
lors de la célébration de la fête de ce saint pa-
tron, en principe le dernier dimanche d’août.

Catherine Roquefeuille,  
initiatrice du pèlerinage

Le pèlerinage à la chapelle Saint-
Jacques a renoué avec la tradition

U ne quarantaine de personnes se sont retrouvées le 
samedi 7 mai à l’église de Courtomer pour “pèleriner” 
vers la chapelle Saint-Jacques. Vianney, diacre sur la 

paroisse Saint-Latuin, était notre guide spirituel pour ce beau 
moment de convivialité et de prière !
Le groupe a cheminé à travers la campagne en empruntant un 
joli chemin en sous-bois avant d’arriver au calvaire du bois 
d’Ecuenne. Nous étions en parfaite harmonie avec “Notre-Dame 
des Champs” célébrée dans le livre des Heures ce même jour ! La 
prière du pape François pour notre Terre, récitée collectivement 
en était aussi un parfait écho.
Le bois d’Ecuenne nous accueillait alors pour nous conduire 
jusqu’à la magnifique petite chapelle, haut lieu de notre diocèse 
bien que très discrète puisque c’est à cet endroit que s’établirent 
pour la 1re fois en France deux frères envoyés par saint François 
à la demande du Seigneur Enguerrand de Courtomer.
Grâce à l’implication de plusieurs personnes, la chapelle fleurie à 
l’extérieur comme à l’intérieur nous accueillait chaleureusement. 
Une météo clémente a facilité le regroupement devant la chapelle 
pour un temps de prière ponctué de chants, de la lecture de la 
Parole et de la prière de saint François d’Assise pour la paix. 
Inévitablement nous avions tous à l’esprit la situation en Ukraine 
d’autant plus qu’une famille ukrainienne était des nôtres pour 
ce pèlerinage. Une quête destinée à la Protection Civile pour 
l’Ukraine nous invitait à un moment de partage et de générosité.

Le verre de l’amitié offert par les organisa-
teurs permettait de clôturer cet après-midi 
dans la joie !

Anne-Marie De Jaegher

Sur les pas de Saint Latuin d’Anet à Cléray…
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Des célébrations  en images

À la Fête Dieu, l’abbé Olivier Presta-
voine et les abbés Charles Gauthey, 

Jérôme Sevillia et Antoine de Nazelle, 
prêtres de la Fraternité Saint-Pierre, ont 
conduit la procession du Saint-Sacre-
ment du manoir de Cléray à l’église. Une 
procession entrecoupée de deux stations 
pour prier devant les reposoirs dressés 
le long du chemin.
De nombreux paroissiens de tous âges 
sont venus pour témoigner de leur foi en 
la présence réelle du Christ par les chants 
et le recueillement dans un esprit d’unité.
“Une belle initiative du père Olivier pour 
cette fête du Saint-Sacrement. Une oc-
casion de former une belle unité entre 
paroissiens, de faire une pause égale-
ment pour se rencontrer différemment. 
Un très bel après-midi pour rendre 
grâce au Seigneur en toute simplicité !” 
a commenté une famille de la paroisse. 
“On ne fait jamais trop de processions… 
Nous venons adorer notre Dieu qui nous 
accompagne pour ce court pèlerinage, 

cela nous rappelle combien il est impor-
tant de nous rassembler pour approfondir 
toujours plus notre fraternité”.
Les vêpres dans l’église ont clôturé cette 
marche ainsi que le goûter paroissial bien 
apprécié ! 

Juliette Cuet

L e 18 juin à Saint-Gervais-du-Perron, 
se déroulaient les célébrations de la 

Fête-Dieu. Une tradition chère au cœur de 
toute une équipe de bénévoles et à l’ini-
tiative d’Alain Churin “un enfant du pays”.
À l’issue de la messe présidée par le père 
Joseph, accompagné de Guy Fournier, 
diacre, une cinquantaine de personnes ont 
suivi la procession du Saint-Sacrement 
abrité sous le magnifique dais prêté par 

le musée d’art religieux. Un chemin de 
fleurs nous a conduits de l’église à la cour 
de ferme toute proche où étaient dressés 
deux reposoirs imposants et fleuris avec 
soin. Chants et temps de prière ponc-
tuaient chacune des stations auxquels 
se sont jointes plusieurs religieuses bré-
siliennes du sanctuaire d’Alençon. Une 
belle surprise !

La Fête du Saint-Sacrement, qui nous 
rappelle le don du Christ aux hommes 
dans l’eucharistie, est toujours symbo-
lisée, à Saint-Gervais, par une énorme 
miche de pain partagée entre tous à la 
fin de la célébration et autour du verre 
de l’amitié.
Merci à toutes les personnes impliquées 
dans la préparation de ce temps fort !

Anne-Marie De Jaegher

Célébrations de la Fête-Dieu à Saint-Gervais-du-Perron

Fête-Dieu à Cléray
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Le Secours Catholique à Sées : 

une équipe de choc !

Outre le travail, nous n’oublions pas de nous 
réjouir ensemble. Le 14 juillet, à l’occasion de 
la troisième fermeture d’été de l’Espace Saint-
Pierre, les “Pierrots” se sont réunis, à la suite 
du succès de la dernière vente de l’année, 
pour un barbecue festif, avec musique et 
danse, dans la joie et la bonne humeur.
Les projets ne manquent pas, les idées fusent 
comme la création d’une petite équipe pour 
visiter les personnes âgées hospitalisées, 
l’atelier cuisine à l’Espace Saint-Pierre…
Toutes les idées sont les bienvenues, n’hési-
tez pas à rejoindre l’équipe et devenir béné-
vole. Vous y ferez de belles rencontres dans 
un esprit de fraternité.

Catherine Charpy

L’équipe du Secours Catholique  
de Sées-Mortrée couvre un territoire  

de 16 000 habitants. Un peu plus  
de 50 bénévoles y œuvrent.

es bénévoles se sont réparti, selon les talents, différentes 
missions, comme l’accueil Secours au Vivier, où l’on reçoit 
en moyenne annuelle 160 personnes, venant demander 
une aide financière ou alimentaire. C’est aussi, lors de ces 

permanences, une écoute attentive et un accompagnement de 
la personne qui sont proposés.
Mais le travail de l’équipe ne s’arrête pas là. Certains bénévoles 
donnent de leur temps pour l’apprentissage du français pour 
les exilés, ou encore de l’aide aux devoirs pour les enfants qui 
éprouvent des difficultés à l’école… L’équipe a également mis 
en place le jardin solidaire dans le parc de l’évêché, où une 
dizaine de bénévoles y travaillent joyeusement.
C’est aussi de belles réjouissances organisées comme la sortie 
à la mer du 6 juillet dernier qui a réuni 54 personnes au Luc-
sur-Mer (Calvados), pour une journée ensoleillée dans une 
ambiance estivale et festive.

Le succès de l’Espace Saint-Pierre

Le Secours Catholique à Sées, c’est aussi l’Espace Saint-Pierre, 
l’activité la plus voyante. Une trentaine de bénévoles (souvent 
des aidés à l’origine) se mobilisent autour de la boutique soli-
daire pour son bon fonctionnement, et c’est un succès ! Récep-
tion, retraits de marchandises chez les donateurs (meubles, 
électroménager, bibelots…), livraisons, tri, nettoyage, répa-
ration… chacun trouve son rôle dans un esprit de convivialité 
et d’échange.
Au mois de juin, l’Espace Saint-Pierre s’est doté d’un camion 
de 12 m3 pour faciliter les retraits et livraisons. Un événement 
pour nous tous !

L

L’arrivée du 
camion à l’Espace 
Saint-Pierre.

Sortie à la mer le 6 juillet.

Pratique :
Accueil Secours : permanences 
au 5 rue du Vivier les mardis et jeudis 
de 9 h à 12 h
Espace Saint-Pierre : 2 rue du Cheval 
Blanc les mardis et jeudis de 14 h à 17 h
Vente à la boutique solidaire 
les 1er et 3e samedis du mois de 9 h à 12 h
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MARIELLE, 9 ANS

« On a accueilli chez nous 
mon cousin qui a quitté 
son pays en guerre. »

MATTHIEU, 10 ANS

« Avec Maman, on apporte 
des gâteaux aux poires 

à des personnes sans-abri. »

NOAH, 10 ANS

« Il faut vivre en solidarité 
pour aider des personnes 
qui n’ont pas d’argent. »

Non 

au travail 

des enfants !
Oui 

à l’énergie 
solaire ! Un toit pour tous !

Pour un monde meilleur !

Les mêmes droits 
pour tous les hommes ! Oui au partage 

des richesses !
Sauvons les animaux en voie de disparition !

Non à la 

pollution !

Défendre les droits 
des hommes

En luttant contre la pauvreté, la faim, 
les maladies et pour le respect 

des droits des hommes, on permet 
à chacun de vivre dignement et en paix, 

n’importe où sur la Terre. 
C’est essentiel.

Se développer
En imaginant des façons plus 

responsables de produire la nourriture, 
les logements, les vêtements, 

et en faisant de nouvelles découvertes, 
on améliore les conditions 

de vie des hommes. 
C’est essentiel.

Protéger 
l’environnement

En protégeant les océans, les forêts 
et l’atmosphère, on protège l’espace vital 

de l’homme et des animaux. 
C’est essentiel.

Protéger la Terre ne veut pas dire qu’on arrête tout progrès ! 
Il faut bien sûr continuer à se développer… 
mais en protégeant l’environnement 
et en défendant les droits des hommes. 
C’est ce qu’on appelle 
le développement durable.

Une écologie humaine

avec le magazine

Religion-enfants - 2015.indd   1Religion-enfants - 2015.indd   1 21/05/2015   16:37:4521/05/2015   16:37:45



12 Diocèse de SéezCulture

C
ommençons par un habitué de 
nos jardins : le rouge-gorge… 
Pourquoi sa gorge est-elle 
rouge ? Voici sa légende. “Un 

jour, l'un de ces petits oiseaux, voyant 
un homme souffrir sur une croix, vola 
autour de lui pour le réconforter. De ses 
ailes il essuya les larmes du Christ ; de 
son bec il arracha les épines qui lui bles-
saient la tête, lorsqu'une goutte de sang 
tomba sur sa gorge, colorant à jamais 
son humble plumage. C'était en fait le 
sang du Christ. Alors le petit oiseau de-
vint rouge et gris et se nomma désormais 
Rouge Gorge et s'approcha chaque jour 
davantage des humains afin de leur rap-
peler le martyr de Jésus.”
Un autre oiseau, moins commun sous nos 
contrées, est présenté comme le symbole 
de l’amour du Christ : le pélican.
La légende lui prête de nourrir ses petits 
de son sang et de sa chair, il n’en fallait 
pas plus pour qu’il devienne l’image par 
excellence du Christ et de l’eucharistie. 
On pensait même qu’il donnait sa vie 
pour ses enfants quand il ne trouvait pas 
de nourriture. De saint Augustin, qui fut 
le premier à le rapprocher du Christ, à 
Benoît XVI, qui offrit un anneau d’or 
représentant l’oiseau symbolique aux 
évêques assistant au synode sur l’eucha-
ristie, cet animal bénéficie d’une image 
forte dans le christianisme.

La colombe est le symbole  
de l’Esprit saint.
Devenue l’emblème universel de la paix 
en 1949, la colombe est depuis bien 
longtemps symbole d’espoir et d’har-
monie. Par sa couleur blanc immaculé 
et la douceur qu’évoque son roucoule-
ment, la colombe est devenue un sym-

bole de pureté et de simplicité. Dans 
le Nouveau Testament, elle représente 
l’Esprit saint. Lors du baptême de Jésus, 
les quatre évangélistes (Matthieu, Marc, 
Luc et Jean) racontent qu’une fois celui-
ci baptisé, “il vit les cieux se déchirer et 
l’Esprit descendre sur lui comme une 
colombe” (Mc 1, 10). La colombe sym-
bolise ici un renouveau, incarné par la 
figure de Jésus-Christ.
D’autres oiseaux peuplent la symbo-
lique chrétienne parfois en lien avec des 
saints :
Le merle est associé aux ténèbres et au 
péché. Cet oiseau est souvent représenté 
aux côtés de saint Benoît, qui combat-
tait quotidiennement les tentations de la 
chair. Lorsque Satan apparut sournoi-
sement sous la forme d’un merle, saint 
Benoît le rejeta d’un signe de croix

La grue représente l’ordre, la loyauté et 
la vigilance. C’est un symbole d’ordre 
monastique. Saint Antoine de Padoue a 
déclaré à propos de cet oiseau : “Soyons 
aussi miséricordieux que la grue. Pla-
çons-nous en haut d’une tour de guet, 
afin de pouvoir veiller sur nous-même 
aussi bien que sur autrui. Chassons les 
ignorants, et punissons les paresseux et 
les négligents par nos exhortations.”
Le chardonneret est connu pour picorer 
les chardons et les épines. Dans l’ima-
gerie chrétienne, son apparition fait 
presque toujours référence à la couronne 
d’épines du Christ. Pour cette raison, 
l'Enfant Jésus est souvent représenté un 
chardonneret au creux des mains, pré-
sage de sa Passion et de sa mort sur la 
Croix.

Ainsi les oiseaux accompagnent toute 
l’histoire de la chrétienté, et c’est peut-
être aussi une bonne raison de les pro-
téger.

Sœur Hélène Versavel

Des oiseaux et des saints

Chaque mois de septembre, 
les différentes Églises 
chrétiennes célèbrent le 
Temps pour la création.  
Il s’achève le 4 octobre, 
fête de saint François 
d’Assise, saint connu pour 
son attachement à tous les 
animaux, en particulier les 
oiseaux. Comment ceux-ci 
sont-ils vus par les saints 
ou la Bible ?

Giambattista Tiepolo (1697-1770), “Madone au chardonneret”, vers 1760

Soyons aussi 
miséricordieux que la grue.
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R
ude tâche pour le nou-
vel évêque et son conseil 
de répartir les prêtres sur 
l’ensemble du territoire 

diocésain (le département de l’Orne, 
à quelques détails près) lorsque les 
effectifs sont à la baisse ! Dans une 
telle situation, explique-t-il, ce dont 
il s’agit, c’est de revenir à l’essen-
tiel. Cet essentiel, il le rappelait le 
12 avril dernier dans son homélie à 
la messe chrismale, principale as-
semblée annuelle des chrétiens de 
tout le diocèse : “Être missionnaire 
ne se résume pas à faire du porte-
à-porte dans nos paroisses. L’Église 
est missionnaire lorsque cinq points 
essentiels sont rassemblés. Les trois 

premiers, nous les connaissons 
bien : annoncer l’Évangile, célébrer 
la gloire de Dieu et servir les frères. 
Mais pour qu’ils soient féconds, ils 
doivent s’inscrire dans le double 
écrin de la formation et de la vie fra-
ternelle”.
Pour Mgr Feillet, le temps est venu 
pour chaque baptisé individuelle-
ment et les groupes où il est inséré 
(paroisses, mouvements, services et 
communautés diverses) de “vérifier 
s’ils investissent à parts égales sur 
ces cinq essentiels”. “Il est clair, 
remarquait-il, que nous ne pourrons 
pas poursuivre demain la mission 
fondamentale de l’Église comme 
nous l’accomplissions ces dernières 
années”.

Des orientations pour dix ans
C’est sur ces bases que s’ouvre une 
année de discernement et de déci-
sions permettant à chacune et chacun 
de vivre toujours plus pleinement de 
la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ. 
Cette année se découpera en deux 
temps : le premier pour construire, 
avec les uns et les autres, diffé-
rentes manières d’annoncer l’Évan-
gile et en vivre à la ville comme à 
la campagne ; le second pour dis-
cerner entre ces modèles et adopter 
quelques orientations décisives pour 
les dix prochaines années. 

Ces deux phases s’articuleront au-
tour de la date du 25 mars 2023. Ce 
jour de la fête de l’Annonciation, 
des représentants de tout le diocèse 
se retrouveront pour engager ce dis-
cernement. Les mois suivants seront 
mis à profit pour élaborer et valider 
le “dispositif pastoral” à mettre en 
œuvre dans le diocèse à partir de 
septembre 2023.
La mission de coordonner ce large 
travail de réflexion, d’échanges et 
d’élaboration est confiée à Valé-
rie Saliou, du Pays de Flers, entou-
rée d’une équipe. Fin juin 2022, 
l’évêque invitait les paroisses, mou-
vements et services à se saisir sans 
plus tarder de thématiques suscep-
tibles d’être au cœur des futures 
réflexions et échanges. Parmi elles, 
les cinq essentiels bien sûr, le sens 
de l’Église et du dimanche, mais 
aussi l’accueil des femmes dans la 
vie de l’Église. Autant de points qui 
ont souvent émergé des plus de 120 
rencontres de préparation au synode 
sur la synodalité (marcher ensemble) 
qui doit se dérouler à Rome en 2023.
Ce cheminement en Église diocé-
saine ici et aujourd’hui puise son 
sens dans ce que vivaient déjà les pre-
mières communautés chrétiennes : 
“Ils étaient assidus à l’enseignement 
des Apôtres et à la communion fra-
ternelle, à la fraction du pain et aux 
prières. […] Ils partageaient entre 
tous en fonction des besoins de cha-
cun. […] Ils prenaient leurs repas 
avec allégresse et simplicité de cœur 
[…] et avaient la faveur du peuple 
tout entier” (Actes des Apôtres 2, 
43-46). 
Près de 2 000 ans plus tard, l’essen-
tiel n’a pratiquement pas changé !

Gérard Huet

Église dans l’Orne : à la recherche de l’essentiel

Le diocèse de Séez n’a 
actuellement aucun 
séminariste en formation, 
et les départs de prêtres, 
dont cinq venus d’Afrique, 
ne sont que partiellement 
compensés. Dans ce 
contexte, Mgr Bruno Feillet, 
nouvel évêque installé en 
septembre 2021, invite tous 
les catholiques de l’Orne à 
inventer ensemble, d’ici un 
an, une façon renouvelée de 
vivre l’Église chez nous.

Être missionnaire 
ne se résume pas 
à faire du porte-à-porte 
dans nos paroisses.
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L
oin d’être un vœu d’enfance, 
la carrière de Karl est plutôt 
le fruit de la confiance et de 
l’intuition d’autres que lui. Ses 

beaux-parents tout d’abord, travaillant 
tous deux dans l’Enseignement catho-
lique, suggèrent à leur gendre une car-
rière d’enseignant. Passant les épreuves 
“sans trop y croire”, il intègre les deux 
ans de formation. À l’issue de l’année de 
stage à l’école Saint-Joseph de Tinche-
bray, le directeur diocésain lui en propose 
à sa grande surprise la direction. “Mais 
comment fait-on pour être directeur ?”, 
lui demande-t-il inquiet. “Comme un bon 
père de famille !” La réponse lui parle : 
il lui faudra être éducateur, bienveillant 
et engagé pour les élèves. Et lui revient, 
comme une source d’inspiration, un chef 
d’établissement qui l’avait aidé lors de 
son propre CM2…

Être au service
Après trois ans à Tinchebray, Karl devient 
directeur de l’école Ange-Gardien à Dom-
front puis, quatre ans plus tard, assure 
conjointement la direction du collège du 
Sacré-Cœur. En septembre 2019, il prend 
la coordination  de l’ensemble scolaire 
Jeanne-d’Arc d’Argentan : 1 100 jeunes, 
dont une centaine d’internes, soit une 
communauté de plus de 5 000 personnes. 
“C’est dans la semaine une ouverture de 
l’établissement 24 h sur 24, et le directeur 

se donne à 100 %. Accompagner des cen-
taines de personnes cela prend toutes nos 
ressources. Heureusement nous fonction-
nons, dans l’Enseignement catholique de 
l’Orne, par réseaux d’établissements qui 
permettent de se rencontrer, se soutenir, 
mutualiser certaines choses…”
“Mais si on n’est pas dans le don, pré-
cise-t-il, cela ne sert à rien. J’aime m’oc-
cuper des gens, être au service, cela m’a 
toujours habité. J’ai rêvé de la même 
façon de diriger un club de foot”.

Une éducation intégrale
Karl reprend cette expression d’une des 
six pistes de réflexions et d’actions que 
l’Enseignement catholique de l’Orne pro-
pose à tous ses acteurs. Très inspirées par 
les deux encycliques du pape sur l’éco-
logie intégrale ou la fraternité, ces pistes 
incitent à interroger l’identité propre de 
l’Enseignement catholique. 
Éduquer, pour Karl, c’est avant tout ap-
prendre au jeune à “sortir” en lui faisant 
confiance, pour qu’il fasse le lien entre ce 
qu’il apprend et la vie. Il est très fier de 
ses élèves en stage Erasmus à Valence en 
Espagne ou à Cork en Irlande, des inter-
ventions de jeunes lors de célébrations de 

la ville du 8-Mai et autres manifestations 
patriotiques…
C’est aussi ce qui le motivait en prenant 
bénévolement, pendant douze ans, la pré-
sidence régionale de l’Ugsel (Union gé-
nérale sportive de l’enseignement libre) 
de 2005 à 2017. “Le sport est essentiel 
pour les jeunes. Et par ses rassemble-
ments de milliers d’élèves, par ses initia-
tions aux premiers secours, la fédération 
sportive participe au développement inté-
gral de la personne.”

Un lieu unique de première 
annonce de la foi
Karl a été rejoint par une phrase de 
Mgr Habert : “Ce qui m’inquiète n’est 
pas que les gens soient pour ou contre 
l’Évangile, mais qu’ils ignorent son exis-
tence.” Le chef d’établissement est le pre-
mier qui porte la pastorale et une pasto-
rale qui s’adresse à tous. “Dans les temps 
forts de l’année, j’emmène tout le monde. 
Si les jeunes sont confiants, ils vivent tous 
au minimum un moment de calme et de 
réflexion qui les enrichit… à condition 
que l’on sache bâtir des célébrations 
pour eux aussi. Nous sommes un des der-
niers lieux pourvoyeurs d’Évangile. Mais 
le chef d’établissement ne porte pas cela 
tout seul et j’ai la joie de collaborer avec 
une super équipe en pastorale à Argen-
tan”. 
Et il repense, ému, à une célébration de 
préparation à Noël 2021, en plein confi-
nement, où tous les élèves étaient dehors 
dans le froid, seul lieu permis et où tous 
furent touchés.

Emmanuelle Lecointre

Karl Lerevenu, "une mission, cent métiers"

Karl Lerevenu est directeur 
de l’ensemble scolaire 
d’Argentan. Il évoque pour 
nous sa mission d’éducateur.

Remise de la lettre de mission par le 
vicaire général en septembre 2019.Lors d'un rassemblement de la fédération Ugsel.
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Jour de fête pour la communauté  

des sœurs de la Providence de Ruillé

Aujourd’hui…
C’est cette audace confiante qu’à la suite 
du père Dujarié, Mère Marie-Madeleine du 
Roscoät a vécue et nous a laissée en héritage. 
Nous voulons que cette célébration soit une 
action de grâce pour nos fondateurs, celles 
qui les ont suivis et un souffle d’Espérance 
pour nous aujourd’hui dans le monde et dans 
l’Église. Nous naviguons en haute mer hou-
leuse mais… Confiance ! Dieu tient la barre !

“Au-delà de toute frontière,
l’Évangile a croisé nos chemins.
Au-delà de toute frontière,
Jésus-Christ fait de nous ses témoins.
Au-delà de toute frontière,
Son Esprit est à l’œuvre en nos mains”

Extraits du livret de la célébration

n ce dimanche 19 juin, la Congrégation commémorait 
les 200 ans de la disparition de sa première Supérieure 
générale, Mère Marie-Madeleine du Roscoät, née Zoé 
du Roscoät. Une messe d’action de grâce présidée par 

Mgr Moutel, évêque de Saint-Brieuc 
(qui remplaçait pour raisons de santé 
de Mgr Le Saux, évêque du Mans), 
en présence de Mgr Feillet, évêque 
de Séez, fut célébrée dans l’église de 
la communauté à Ruillé. Placée sous 
le signe hautement symbolique du 
bateau, la célébration voulait signi-
fier ainsi la fécondité de la congré-
gation qui, en essaimant à travers le 
monde, a toujours eu à cœur de se 
laisser guider par le vent de l’Esprit 
pour avancer au large avec audace et 
confiance au service de la Bonne Nou-
velle. Des moments forts ont ponctué 
la célébration.

Rappel historique

Le père Dujarié a fondé une petite communauté en 1806 qui 
deviendra vite la Congrégation. À sa suite, Zoé du Roscoät quitte 
les rivages de la côte bretonne pour la campagne sarthoise, au 
printemps 1818, malgré des vents contraires. Du grand large 
à la campagne profonde ! Du château à la chaumière ! “C’est 
tout ce qu’il nous faut. Cela ressemble un peu à l’étable de 
Bethléem” s’écrira-t-elle. La voici au cœur d’une communauté 
fragile. Son audace a un nom : La Providence. “La Providence 
m’a fourni l’occasion que je désirais de me réunir à une société 
qui se dévoue tout entière à la cause des pauvres.”

Sur les pas de  
Mère Marie-Madeleine
Malgré le vent et les tempêtes, poussé par le vent de l’Esprit, 

le bateau a continué de naviguer de rivage 
en rivage, de terres en terres. Terres des 
Hauts de Ruillé où la graine a germé et 
terre de l’exil. Terres aux paysages variés, 
aux histoires et cultures différentes. Terres 
accueillantes où il fait bon vivre et terres 
exploitées, défigurées par la pauvreté, la 
violence, l’exclusion.
Mais Terres, lieux de Dieu. Terres aimées de 
Dieu. Terres d’avenir et d’espérance. Terres là 
où des sœurs de la Providence, à la suite du 
Christ et au souffle de l’Esprit, s’unissent aux 
hommes et aux femmes de ce temps pour 
que surgissent les fleurs de la tendresse et 
de la fraternité, pour que mûrissent les fruits 
de justice et de paix !

E

Quelques dates 
1840  Indiana
1896  Angleterre
1897  Belgique
1902  Pays-Bas
1948  Sri Lanka
1964  Madagascar
2015  Fusion Sées-Ruillé



Des ajustements sont toujours possibles : vérifiez par les annonces hebdomadaires.

Messes dans les communes périphériques 2022 

(samedi 18 h)
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BAPTEMES

Sées
Foulques-Joseph PALLUEL, Sébastien NICOLAS, Leïa 
DORON, Valentine COSTARD, Lucien BOULMET, Éléonore 
GADEAU, Joseph VIEL, Esther BELLANGER, Ilan GAUBERT, 
Hugo HEMERY, Victoire NOCTURE, Louis VAUGARNY, Olympe 
MERCIER, Alexandre LEYS, Rose MARTIN, Gabriel MARTIN, 
Juliann FLEURY, Charlie CROISE, Eleonore MARCHAND, 
Valéria DO MANCHIN GUERRA BERROCAL, Léontine HESLOIN, 
Jean-Marin WALLNER, Emma AGUINET, Owen-Gérard 
RICAUD-COESNON, Ilona ALLAIN SOULIE, Amandine HUET, 
Maxence MERCIER, Adèle MAUGER, Jules MAUGER, Gabin 
DOUHERET, Ysance PIOT - Belfonds-Cléray, Côme PEYRANI - 
Chailloué, Hugo LAUTE

MARIAGES

Sées
FlorianMAILLARD et Mélanie DUFOSSE
Hédi MAACHI et Anabelle RITOU
Joffrey LAMOTHE et Kelly PATARD
Dylan LEFEVRE et Camille BRUNET
Aurélien CURSAN et Virginie JARDIN
Cédric BLAIS et Amandine GAREL
Louis-Marie CARBONELL et Camille ORGIAZZI
Yann VINCENT et Léa MASSON

Courtomer
Richard JOUVE et Noémie BUNEL

Brullemail
Valentin BUNEL et Clémence VIEL

Samedi 3 septembre  Le Bouillon 
Samedi 10 septembre  Gapré 
Samedi 17 septembre  St-Laurent (Sées) 
Dimanche 18 septembre (11 h)  St-Hilaire-la-Gérard, liturgie de la Parole avec un diacre
Samedi 24 septembre  Le Cercueil
Samedi 1er octobre  Neauphe-/S-Essay 
Samedi 8 octobre  Médavy, ND du Repos 
Samedi 15 octobre  Belfonds 
Samedi 22 octobre  La Ferrière-Béchet 
Samedi 29 octobre  Brullemail 

Mortrée
Gils BOUTINON et Aurélie TOUTAIN

INHUMATIONS

Sées
Françoise GOBILLON, Casimir MALEWICZ, 
Roger CATOIS, Denise BOSCHET, Jeannine 
ROULOIS, Yvette LEGALITE, Denise BOREL, 
Daniel QUELIER, Maria-Luisa DA SILVA 
NETO, Yvonne LE BRAS

Sées-Saint-Laurent
Daniel DESPOMMARE

Mortrée
Marcel BOUST

Montmerrei
Christian PELLETIER, Maurice BARDOU

Saint-Gervais-du-Perron
Sandrine BLANCHARD, Claude 
LEMARDELEY, Monique JOUSSELIN

La Chapelle-près-Sées
Denis FONTAINE

Macé
Guy DUPRE, Benedetta MASSELIN

Courtomer
Giselle ROUILLARD

Livre de vie

16

Rentrée du catéchisme  
•  Permanence d’infos et d’inscription samedi 3 septembre 10 h-12 h aux salles paroissiales (cour du 

Chapitre-Seés). La réunion de rentrée avec les parents aura lieu mardi 6 septembre (20 heures)  
au même endroit.

•  Les jeunes qui aimeraient se préparer au baptême ou à la confirmation peuvent aussi  
déjà venir se renseigner.

•   Des adultes se préparent aus sacrements de l’initiation chrétienne (baptême, confirmation, eucharistie). 
Toute personne intéressée peut se rapprocher de la paroisse pour obtenir des informations.
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Journée de fête à l’école  
Saint-Joseph du Mêle-sur-Sarthe

À l’issue de la cérémonie, Magali Houël, di-
rectrice de l’école, a remercié le père Pascal, 
qui quitte notre paroisse en septembre, pour 
son soutien à l’école et aux personnes. Des 
enfants lui ont remis quelques présents dont 
deux albums de dessins qu’ils ont réalisés.
Après l’apéritif offert par l’Apel (Association 
de parents d’élèves), la barquette de sau-
cisses frites et le gâteau fait maison, place 
à la kermesse. Les parents animaient les 
stands de jeux à tour de rôle jusqu’à l’heure 
de la prestation des enfants sur scène. Les 
colombes de la messe ont laissé place au 
toucan, au colibri et autres animaux de la forêt 
sur fond de forêt amazonienne. Des chants et 
des danses ponctuaient le récit de l’histoire.
Après le spectacle, les enfants et leurs ensei-
gnantes ont libéré leur énergie dans un flash-
mob sur la chanson Jerusalema de Kgaogelo 
Moagi, alias le dj Master KG, une histoire de 
paix, d’amour et de vivre ensemble.
La journée s’est terminée par le tirage de 
la tombola. Qui a gagné ? Tous les petits 
colibris…

Marie-Pierre Rillet

e dimanche 26 juin, à l’école Saint Joseph, c’était la 
fête. Après deux ans sans festivités à cause du Covid, 
les élèves, leurs enseignantes et les parents se sont 
retrouvés pour une journée récréative.
Le thème du spectacle présenté par les élèves l’après-
midi, pourrait illustrer la journée, chacun apportant sa 

part, à l’image du colibri, pour la réussite de la journée.
Celle-ci a débuté par la célébration de la messe, délocalisée 
pour la circonstance, dans la cour de l’école. Sous un beau soleil 
et devant une assemblée nombreuse, père Pascal a célébré la 
messe avec l’appui de la chorale paroissiale et la participation 
des enfants.

C

Un jour, dans la forêt d’Amazonie, un orage 
déclencha un gigantesque incendie. 
Les animaux terrifiés assistaient impuissants 
au désastre. Tous… sauf le petit colibri qui 
s’activait, allant chercher à la rivière quelques 

gouttes d’eau avec son bec pour les jeter  
sur le feu.  
“Je fais ma part, je fais ma part !”, répétait le 
colibri aux autres animaux incrédules.
Et si chacun faisait de même ?

Connaissez-vous la légende amérindienne du Colibri ?

Les enfants ont réalisé deux albums  
de dessins pour le père Pascal Durand.



Important : La paroisse émet une feuille d’annonce hebdoma-
daire qui permet une actualisation des dates, horaires et lieux 
de célébrations sujets à changements. 
Afin d’obtenir cette feuille d’annonces, 
veuillez écrire à paroissestgillesdumele@yahoo.comparoissestgillesdumele@yahoo.com

Messes en l’église Notre-Dame de l’Assomption  
du Mêle-sur-Sarthe :
- Tous les dimanches à 11 h.

Messes en l’église Sainte-Scholastique de 
Sainte-Scolasse-sur-Sarthe :
-  Tous les samedis, messe anticipée du dimanche à 17 h, 

grâce au père Roland Guérin, qui pour l'heure souhaite 
continuer.

Messes en l’église Saint-Martin de Hauterive :
- Tous les premiers dimanches du mois à 9 h 30 :
  - Dimanche 2 octobre - Dimanche 2 octobre
  - Dimanche 6 novembre  - Dimanche 6 novembre
  - Dimanche 4 décembre  - Dimanche 4 décembre

Messes en l’église Saint-Aubin de 
Saint-Aubin-d’Appenai :
- Un samedi par mois à 11 h 30 :
  - Samedi 8 octobre - Samedi 8 octobre
  - Samedi 19 novembre  - Samedi 19 novembre
  - Samedi 3 décembre  - Samedi 3 décembre

Messe en l’église Sainte-Marie-Madeleine du 
Ménil-Broût :
- Un mardi par mois, à 18 h 30 :
  - Mardi 27 septembre  - Mardi 27 septembre
  - Mardi 18 octobre  - Mardi 18 octobre
  - Mardi 22 novembre  - Mardi 22 novembre

Messes du jeudi dans les villages,  
à 18 h 30 :
 - Jeudi 29 septembre : Buré - Jeudi 29 septembre : Buré
 -  Jeudi 6 octobre :   -  Jeudi 6 octobre :  

Saint Léger-sur-SartheSaint Léger-sur-Sarthe
 - Jeudi 13 octobre : Vidai - Jeudi 13 octobre : Vidai
 - Jeudi 20 octobre : pas de messe - Jeudi 20 octobre : pas de messe
 - Jeudi 27 octobre : pas de messe - Jeudi 27 octobre : pas de messe
 - Jeudi 3 novembre : Bursard - Jeudi 3 novembre : Bursard
 - Jeudi 10 novembre : Boitron - Jeudi 10 novembre : Boitron
 - Jeudi 17 novembre : Montchevrel - Jeudi 17 novembre : Montchevrel
 - Jeudi 24 novembre : Laleu - Jeudi 24 novembre : Laleu
 - Jeudi 1 - Jeudi 1er er décembre : Blèvesdécembre : Blèves

Autres messes 
Vendredi 11 novembreVendredi 11 novembre à 10 h 30, messes à 
Hauterive et Marchemaisons.

Rendez-vous hebdomadaires de prière :
•  Prière du Rosaire : •  Prière du Rosaire : le lundi à 10 h en l’église 

N-D de l’Assomption du Mêle-sur-Sarthe.

•  Prière de Louange : •  Prière de Louange : le mardi à 18 h 30 
en l’église Sainte-Marie-Madeleine du 
Ménil-Broûlt.

•  Prière d’Adoration :•  Prière d’Adoration : le jeudi, à 11 h en l’église 
Saint-Aubin de Saint-Aubin-d’Appenai. 
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Vous pouvez retrouver 
votre journal 
sur le site Web

paroisse-sees.com

Le planning des célébrations

18

Adresses de la paroisse Saint-Gilles
Père Gabriel Villemain

Permanences à la maison paroissiale du lundi au samedi de 10 h à 12 h

Maison paroissiale
5, résidence du Lac, 61 170 Coulonges/Sarthe

Tél. 02 33 27 61 09 - Courriel : paroissestgillesdumele@yahoo.com

7

Ets BONHOMME et Fils
Marbrerie Funéraire - Pompes Funèbres

Chambre Funéraire - Salle de retrouvailles
Notre choix : respecter le vôtre 2-4 Avenue du Pays d’Ouche - 61300 L’AIGLE

Tél. 02 33 24 10 79 - www.pompesfunebres-bonhomme.com - Email : pf.bonhomme@wanadoo.fr

mailto:paroissestgillesdumele@yahoo.com
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Inhumations

Relais Le Mêle/Essay/Hauterive/ 
NeuillyBisson/Sainte-Scolasse

Église du Mêle-sur-Sarthe
M. DEROUET Henri
M. PONTONNIER Gérard
Mme BALAVOINE Marie-Thérèse

Église de Coulonges-sur-Sarthe
M. HYAUMET Guy
M. BEAUCHET Jean-Yves
M. VENZAL Roger

Église de Saint-Léger-sur-Sarthe
M. ESNAULT Daniel

Église de Sainte-Scolasse- 
sur-Sarthe
Mme CHEREL Gilberte
M. CHENET Denise

Église de Bures
Mme Mauricette VIEILLEROBE

Église de Saint-Julien- 
sur-Sarthe
M. PIAT Serge
Mme BOUFFARD Denise

Église de Hauterive
Mme LUBIN Madeleine

Église de Montchevrel
Mme JACOB Jacqueline
Mme NEUPLANCHE Colette
M. COSME Bernard

Église des Aulneaux
Mme PLESSIS Jeannine

Église de Ménil-Erreux
Mme DENOUEL Renée

Baptêmes

Église du Mêle-sur-Sarthe
Callie BRAULT
Célestin HAMELIN
Lubin BUSNOT
Maëlie BANSARD-CELLIER
Simon DROUARD
Alicia VIANA PAINO
Hugo BLANCHARD
Lucie BLANCHARD
Séraphine VEYRES BARANZINI
Marius VEYRES BARANZINI
Aloys DESERT
Celian NORMAND
Amaury MALHERBE
Evan NIEL
Ossau VALOGNES AFFRE DE SAINT 
ROME

Église d’Essay
Marie Pia D’HARCOURT
Tom PELTIER

Église de Coulonges-sur-Sarthe
Jaylan LUCAS

Église de Laleu
Nathan MICHEL

Église de Boitron
Alec HENOCH

Église des Aulneaux
Ethan RENIER

Église de Marchemaisons
Cenery SABLE

Église de Hauterive
Tom CHAPLAIN

Mariages

Menil-Erreux
Guillaume TILLLIETTE  
et Raquel TALAVERA-DEGLANE

St-Julien-sur-Sarthe
Aymerik DROUILLET  
et Angélique DURAND
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pubs à mettre dans les pages 
de la paroisse 

St-Gilles-en-haute-Sarthe
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La Vierge Marie vous attend   à Notre-Dame de Séez

Jean de Balorre a officié cinq années à 
l’accueil estival à la cathédrale de Sées. 

Il livre ses réflexions et ses méditations.

ésormais elle se voit de loin. La silhouette de cette 
mini-cathédrale de Chartres - dans l’Orne on est rai-
sonnable et mesuré - se dresse dans les confins de la 
plaine de Caen qui descend jusqu’ici. Nombreux sont 
les automobilistes, autrefois excédés par la traversée de 
Sées, qui succombent à l’appel que le monument leur 

adresse au nom de Marie. Les voici ramenés à Sées, 
pérégrinant dans l’étroite rue de la République dont 
les toits serrés et leurs cheminées mêlés, constituent 
un chemin tout tracé jusqu’au promontoire où domine 
la cathédrale et où ils ont rendez-vous sans le savoir 
encore, avec la maîtresse de maison, Marie.
Les voici sur le parvis. Ils croient encore qu’ils 
doivent ce bel espace à la ville, mais Marie a déjà 
étendu les pans de son manteau sous leur pas  
pour mieux les arrimer à la cathédrale. Et là, douleurs, 
désenchantement : “Ah que c’est dommage toutes ces 
pierres arrachées, cassées, qui mutilent l’entrée de ce 
bâtiment que nous venons admirer. Que dire encore 
des portails dénudés et vidés de leurs statues.” Les 
violences manifestes qui ont porté atteinte à l’intégrité 
du portail, sont un passage obligé de la vie passée et actuelle 

de l’Église. Ces blessures, Marie aussi les 
a connues et elle les porte dans son cœur. 
Nous non plus ne pouvons les effacer d’un 
“Comme c’est dommage” mondain et tou-
ristique. Cette réalité, la souffrance et les 
persécutions dont elles témoignent font 
partie intégrante de notre vie de croyant.

Connectés avec le Ciel

Entrons… Église dont le peuple des fidèles 
est représenté par ces figures 
d’hommes et de femmes écrasés 
par le poids des colonnettes 
pendant leurs vies terrestres. 
Mais ces mêmes colonnettes qui 
les relient au plafond de la voûte, 
font qu’ils restent “connectés” 
avec le Ciel.
D’ailleurs pour surmonter cette 
dualité de la condition humaine, 
ils savent que leur mère est der-
rière eux, dans la chapelle qui 
lui est dédiée. Ils ont confiance 
en Elle-même si elle est cachée 
à leurs yeux par les piliers du 

transept. En fait, ils sont les plus proches 
créatures représentées de la chapelle réser-
vée à Marie.
Le grand autel classique avec ses lignes 
droites et son arrondi à la romaine, s’ in-
tègre dans cette cathédrale “gothique”, 
terme péjoratif pour désigner le foison-
nement de l’architecture médiévale. Et 
pourtant, cette représentation de Dieu en 
forme de triangle équilatéral, hommage à sa 
grande perfection et à sa grande bonté égale 
pour tous, est entourée et ornée de nuages 
et d’éclairs déchirés qui ne sont pas sans 
rappeler les illustrations de ce moment où 
Yahvé donne sa Loi à Moïse.

Merveille de dentelle

Ce qui se veut le plus rationnel s’accom-
pagne d’éléments qui rappellent un moment 
de notre histoire religieuse qui lui, n’est pas 
rationnel mais de l’ordre de la foi. Passons 
également rapidement sur cette merveille de 
dentelle et de pierres mêlées du chœur et du 
déambulatoire qui sont là pour rappeler la 
beauté du paradis.
Descendons les quelques marches qui 
donnent son intimité et sa personnalité à 
cet autel sur lequel est posée la statue de À

 d
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La Vierge Marie vous attend   à Notre-Dame de Séez

Marie… C’est un lieu qui lui est propre et 
même si physiquement, il n’est pas isolé 
du reste de la cathédrale, c’est bien un en-
droit dédié à Marie. On peut la prier dans 
le recueillement de ce lieu personnalisé 
par les cierges allumés par les priants qui 
nous ont précédés. On ressent bien que 
la Vierge est aussi et surtout en liaison, 
avec l’immense volume du transept sud 

qui, loin de l’écraser, justifie son vocable 
de “Porte du Ciel”.
Ciel qui est aussi symbolisé par la splen-
deur mystique de la rosace sud, qui ma-
gnifie le Christ auquel sa mère conduit 
et achemine les pèlerins qui, atteignant 
leur but, viennent la prier de les conduire 
à son Fils.

Jean de Balorre
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Surnommé “l’homme qui répare les femmes”, le gynécologue et chirurgien Denis 
Mukwege a consacré sa vie aux femmes victimes de sévices sexuels en République 
démocratique du Congo. Dans une région où le viol collectif est considéré comme 
une arme de guerre, le docteur Denis Mukwege est chaque jour confronté aux 
monstruosités des violences sexuelles, contre lesquelles il se bat sans relâche, 
parfois au péril de sa vie.

Dès 1999, il fonde l’hôpital de Panai dans lequel il promeut une approche “holis-
tique” de la prise en charge : médicale, psychologique, socio-économique et 
légale. Écrit à la première personne, La force des femmes retrace le combat de 
toute une vie en dépassant le genre autobiographique. L’héroïne du roman, c’est 
la femme composée de toutes ces femmes. L’auteur rend un véritable hommage 
à leur courage, leur lutte. Pour lui, il s’agit d’une lutte mondiale : “C’est vous, les 
femmes, qui portez l’humanité.”

Ainsi, à travers le récit d’une vie consacrée à la médecine et dans un vrai cri de 
mobilisation, Denis Mukwege nous met face au fléau qui ravage son pays et nous 
invite à repenser le monde. La force des femmes clame haut et fort que guérison 
et espoir sont possibles pour toutes les survivantes.
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Dans un petit village perdu au fond de la Sardaigne, des migrants, qui ont traversé 
la Méditerranée, arrivent accompagnés d’humanitaires. Les villageois, habitués 
à une vie tranquille, dans un petit village paumé où il ne se passe jamais rien, les 
regardent comme des “envahisseurs”. Les femmes du village décident de les aider, 
comme elles peuvent, contre l’avis des leurs…

Des histoires, amères et tragiques se croisent et la cohabitation est émaillée 
d’échanges émouvants et bouleversants, de propos au langage impertinent et 
drôle. La bienveillance et la générosité émergent de façon maladroite.

Une expérience de vie que Miléna Argus nous livre à sa manière singulière et libre :
“C’est ainsi que je vois la vie, misérable et merveilleuse.” L’auteure nous fait 
découvrir le risque de rejoindre celui qui est différent et comment les membres 
de cette étrange et vibrante assemblée humaine vont tenter de partager le meilleur 
d’eux-mêmes. Elle nous suggère, au fil des pages, comment le regard, l’écoute, 
l’attention, sont les ingrédients indispensables pour se propulser vers l’autre.

Une histoire étrange et savoureuse. Nous ressortons de cette lecture avec l’envie 
de tenter l’aventure.

Andrée Cornalba

La force des femmes
Denis Mukwege

Une saison douce
de Milena Agus
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Prière

L’audace de l’Esprit

Seigneur Jésus-Christ,
Envoie ton Esprit sur le monde :
Qu’il souffle en tempête sur notre terre,
Qu’il chasse la haine
Incrustée au cœur des peuples comme un ver,
Qu’il détruise les indifférences mortelles,
Qu’il enseigne la vanité de la puissance dominatrice,
Qu’il donne à tout homme le désir
Et le courage d’une fraternité véritable,
Qu’il relève les bras fatigués
De tant d’efforts sans résultat,
Qu’il ranime l’espérance en un avenir meilleur.

Seigneur Jésus-Christ, envoie ton Esprit sur l’Église.
Donne-lui ton Esprit pour que cessent de l’habiter
Les silences honteux, les bavardages inutiles,
Les certitudes sectaires, les actions démagogiques,
Pour qu’elle se mette avec une vigueur renouvelée
Au service des hommes.

Donne-lui la passion de la vérité, la soif de l’amour,
Le goût de la bonté. Rends-la audacieuse
Dans l’annonce de la Bonne Nouvelle.

Jean-Yves Quellec
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EnsembleEnsembleSaint Latuin 
des Sources

Saint-Gilles en 
Haute Sarthe

Trois paroisses, un journal…

Paroisse Saint-Gilles
Dim. 4 sept. Église du Mêle sur Sarthe : messe d’au revoir du Père Pascal Durand - 10 h 30

Vendredi 9 sept. 20 h 30 - Inscriptions des Enfants du Catéchisme

Dim. 25 sept.  Église du Mêle sur Sarthe 

messe d’installation du Père Gabriel Villemain - 10 h 30

Samedi 15 oct.  Église du Mêle-sur-Sarthe Concert du patrimoine

Paroisse Saint Latuin

En 
septembre

Concerts dans le cadre du Septembre musical : 
-  4 sept. 16h30 dans l’église de Mortrée : Philippe Bernard  

et les Étoiles du conservatoire national supérieur de Paris.
-  17 sept. 19h à la cathédrale.  

Au programme : 2 œuvres de Marc-Antoine Charpentier
-  24 sept. 16 h dans l’église de Tellières-le-Plessis :  

Œuvres de Brams, Shumann et Mendelssohn au violon, violoncelle et piano.

Diocèse
Samedi 10 sept.

Veillée de consolation et de délivrance à la cathédrale de 17 h à 19 h ,  

à l’initiative de l’accueil Saint Joseph.

19 au 22 sept. Pèlerinage avec le pôle missionnaire du Pays d’Auge sur les traces de Jeanne d’Arc

Dimanche 25 
sept.

Vie consacrée : Sœurs de la Miséricorde de Sées

Profession perpétuelle de :
-  Sœur Prudence de la grâce Adessous et Sœur Marie-Gabrielle Hedenou  

en présence de Mgr Bruno Feillet, dans la grande chapelle de la Miséricorde  
à 10 h 30.


